
EN CE TEMPS-LÀ 

Extrait du rapport du bureau de santé de Toronto 

«Aussi longtemps qu'on se servira des lieux 
d'aisances dans les parties construites des villes, ac
cumulant les ordures qui se putréfient quand le 
temps est chaud et exhalent des gaz pernicieux; 
aussi longtemps qu'on se servira de l'eau des fon
taines contenant de sales matières organiques, que 
des citernes contenant de l'eau de pluie putréfiée 
resteront dans les cours... qu'on jettera dans les 
cours les eaux sales de la cuisine et les excréments 
liquides parce qu'il n'y a pas de fossés d'écoule
ment, qu'on se servira d'étables dont les planchers 
absorbent le fumier liquide, qu'on laissera le fumier 
s'accumuler sur la terre exposé à la pluie, qu'on 
se servira, pour combler les terrains bas, de déchets 
qui se décomposent et fermentent... aussi 
longtemps qu'on permettra cet état de choses, il 
n'y a pas la moindre chance de faire cesser ces 
maladies terribles que sont la diphtérie et la 
typhoïde.» (1887) 

«La consommation du thé et du sucre par habitant 
a généralement été considérée comme le meilleur 
indice de la condition du peuple . . . En 1868, la 
consommation du sucre a été de 15 lbs par tête, 
en 1877, de 23 lbs, et est maintenant de pas moins 

de 44 lbs, soit... près du double de la quantité 
consommée en 1877. Il paraîtrait, d'après les ren
seignements qui peuvent être obtenus, que la con
sommation du sucre en Canada per capita est plus 
forte qu'en presque aucun autre pays, à l'excep
tion du Royaume-Uni et des États-Unis, ce qui est 
un indice favorable de la condition des classes 
ouvrières de ce pays.» (1889) 

AUJOURD'HUI 

Les principaux problêmes de santé que les Cana
diens éprouvent ordinairement, mis à part ceux 
qui aboutissent à la mort, comprennent l'arthrite 
et le rhumatisme, les affections du dos, des mem
bres et des articulations, l'aliénation mentale, les 
allergies et les maux dentaires. 

En 1985, l'espérance de vie moyenne a atteint 72.9 
ans pour les hommes et 79.8 ans pour les femmes. 

En 1985, il y avait 491 personnes par médecin, soit 
une baisse par rapport à 585 personnes, dix ans plus 
tôt. Dans les provinces, le ratio a varié entre 459:1 
au Québec et 775:1 à l'île-du-Prince-Édouard. 


